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Mesdames et Messieurs, 

J'ai le plaisir d'ouvrir cette visioconférence, consacrée à la présentation et à la 

discussion des conclusions préliminaires de l’étude de l’Institut Royal des Etudes 

Stratégiques (IRES), intitulée "Comment développer durablement une classe moyenne 

rurale ?". 

 

La question du développement des classes moyennes, tant urbaines que rurales, 

représente, aujourd'hui, un enjeu international. Du devenir de ces classes, dépend en 

partie la stabilité politique, économique et sociale de la plupart des pays du monde. 

Cette stabilité est conditionnée par la mise en œuvre de politiques publiques, qui 

favorisent une croissance économique soutenue et inclusive, s'appuyant, notamment, 

sur le marché intérieur ainsi qu'un vivre-ensemble harmonieux. 

 

Pour ce faire, il est primordial que le développement économique puisse 

permettre la mobilité sociale ascendante et éviter le déclassement social de masse.  

 
 

Mesdames et Messieurs, 

Comprendre les évolutions sociales et sociétales constitue pour l'IRES l'un de 

ses domaines de veille prospective dont le but est de cerner les dynamiques à l’œuvre 

dans la société marocaine. Cette thématique a fait l'objet de plusieurs travaux de 

réflexion stratégique de l'Institut, menés depuis 2009, dans le cadre des programmes 

d'études sur le lien social et sur la compétitivité globale. 

 

Les conclusions de ses travaux avaient mis l'accent sur les éléments suivants qu'il 

convient de rappeler :  

 

 la nécessité de concevoir une politique d’émancipation, en mesure de libérer 

les individus et les groupes des contraintes qui handicapent leurs chances de 

réussite et les confinent dans la quête de la survie, de mettre en œuvre une 

politique sociale prônant l’excellence et le mérite, à même de redynamiser 

l’ascenseur social, en panne depuis le début des années 80 et de déployer 

des politiques publiques ciblant la classe moyenne. 
 

 

 Sachant que les déterminants de la confiance/défiance institutionnelle 

diffèrent selon les classes sociales puisque les attentes ne sont pas les 

mêmes, il faudrait pour les classes moyennes prendre en considération, en 

plus, des revendications à caractère matériel, les demandes d'ordre 

immatériel. Les classes moyennes placent leur espoir dans le renforcement 

des dispositifs légaux et institutionnels pour faire entendre leurs doléances 

et leurs intérêts de classe. 
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 Dans son rapport intitulé "Le Maroc face à la crise financière et économique 

mondiale : enjeux et orientations de politiques", l'IRES avait suggéré, en 

2009, que le Maroc développe de nouveaux moteurs internes de croissance, 

notamment, une classe moyenne large et active et ce, face au risque d'une 

crise prolongée des échanges mondiaux. Cette proposition est encore 

valable aujourd'hui en raison du ralentissement de l'économie mondiale et 

des échanges internationaux suite à la pandémie du Covid-19. 

 

 En 2012, au niveau de son rapport stratégique de synthèse du programme 

d'études sur la compétitivité globale, l'Institut avait appelé à la mise en 

œuvre d'une politique sociale intégrée pour donner plus d’efficacité à 

l’action de l’Etat et à la révision du modèle de développement national afin 

qu'il favorise l’élargissement de la classe moyenne et qu’il cesse d’être 

générateur d’inégalités. La réduction de ces inégalités est tributaire non 

seulement de l'amélioration du revenu des ménages mais aussi du 

renforcement de capacité des citoyens. 

 

 Les analyses menées dans l'étude de l'IRES sur l'émergence économique, 

réalisée en 2016, avaient montré que le seuil d’accès à la classe moyenne au 

Maroc demeure élevé comparativement à d’autres pays émergents, en raison 

de politiques publiques induisant d’importants surcoûts pour les ménages. 

 

 L'édition 2019 du "Panorama du Maroc dans le monde", dédiée aux enjeux 

systémiques mondiaux et leur prise en compte dans le nouveau modèle de 

développement, avait mis en exergue l'opportunité, en particulier, d'étendre 

au secteur agricole l'approche par les écosystèmes, ce qui permettrait, outre 

les gains attendus en termes de conservation des eaux souterraines et 

d'utilisation des énergies renouvelables, d'insérer le monde rural dans un 

processus de développement autonome, de réduire l'exode rural en donnant 

des perspectives à la jeunesse et de faire émerger une véritable classe 

moyenne rurale.  

 

Mesdames et Messieurs, 

L'étude d'aujourd'hui sur la classe moyenne rurale a été menée suite au Discours 

Royal du 12 Octobre 2018 devant les membres des deux Chambres du Parlement. Dans 

ce Discours, Sa Majesté Le Roi Mohammed VI a souligné que Sa "… finalité est de 

favoriser l’émergence d’une classe moyenne agricole, d’en consolider l’ossature pour 

qu’en définitive, elle puisse exercer sa double vocation de facteur d’équilibre et de 

levier de développement socio-économique…". Le Souverain a, en particulier, appelé à 

créer "de nouvelles activités génératrices d’emplois et de revenus, notamment en 

faveur des jeunes en milieu rural" et à engager une "réflexion sur les meilleurs moyens 

à mettre en œuvre pour rendre justice aux petits agriculteurs…" 
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En cette période marquée par la pandémie du Covid-19 et à un moment où le 

Maroc est en train de réfléchir à son nouveau modèle de développement, l’étude sur 

la classe moyenne rurale, dont les conclusions préliminaires vous seront présentées, 

incessamment, vise à apporter des éléments de réponse aux questions suivantes : 

 

 Est-ce qu'une classe moyenne rurale existe et, le cas échéant, quels sont les 

soubassements sur lesquels elle s'appuie ? Quel est l'état des lieux de cette classe 

moyenne ?  

 

 Sur quoi repose la classe moyenne rurale, en termes d'activités économiques et de 

conditions de vie ? 

 

 Si des politiques publiques existent, quelles sont celles ayant favorisé l'émergence de 

cette classe moyenne rurale ? Quelle évaluation en fait-on ? Quelles sont les politiques 

publiques à réviser ? 

 

 Comment faire émerger et développer une classe moyenne rurale ? Quelles nouvelles 

politiques publiques mettre en place ?  

 

Vu le caractère multidimensionnel de la thématique traitée, les termes de 

référence de cette étude ont souligné l'importance de mener une approche globale et 

prospective et ce, en vue de cerner l'ensemble des contours, de mettre en relief les 

dynamiques actuelles et d'en saisir les opportunités futures. 

 

Mesdames et Messieurs, 

Ce sont-là quelques propos introductifs aux travaux de cette visioconférence. Je 

suis persuadé que l'échange fructueux entre les différents acteurs et experts ci-présents 

nous permettra de sortir avec des idées innovantes à même d'enrichir le rapport final 

de cette étude stratégique. 

 

 

 

 

 
 
 


